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Musées: marre d'être dénigrés!
Les institutions culturelles fédérales en ont assez

d'être critiquées, au nord du pays, sur leur "soi-
disant mauvaise gestion".

..

Un dIscours réducteur se généralise en Flandre exprimé
par Sigfried Bracke (N-VA),le président de la Chambre,
qui disait à propos des économies et réformes imposées

aux institutions culturelles restées fédérales: "On va au con-
traire sauver la culture fédérale! Maintenant, les structures ne
'sont pas très bien gérées et quand on voit les collections qu'on a et
1ce qu'on en fait, c'est scandaleux."

Musée de Tervuren

Cet amalgame met les directeurs de ces institutions en co-
lère. Y compris celles qui ont de directeurs néerlandophones,
comme Tervuren dirigé par Guido Gryseels: "Je récuse totale-
.ment, au moins pour nous, l'idée d'une mauvaise gestion et d'une
gestion scandaleuse des collections. C'est le contraire. Et ça, malgré
que le gouvernement Di Rupo a déjà diminué de 25 % notre dota-
tion. En dix ans, nos revenus sont passés de 10 à 18 millions et la
part des subsides est tombée de 90 % à 60 %. Nous avons mis en
place un p'an stratégique, on construit un nouveau bâtiment, on a
un plan de gestion des collections jugé de top niveau mondial. On
accueille, chaque année, 180 000 visiteurs et 40 000 enfants.
Nous sommes reconnus comme experts mondÙlux pour l'Afrique
centrale et on forme 130 scientifiques africains chaque année. Nos
chercheurs publient 300 publications scientifiques par an. Un des
problèmes est qu'il n'y a pas de ministre fédéral de la Culture et
qu'on a toujours été dans la politique scientifique." .

Musée des Beaux-Arts

Michel Draguet, directeur du musée des Beaux-Arts, est sou-
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vent visé malgré les succès du musée Magritte et Fin de Siècle.
Il réagit: "Ne serait-ce que par respect pour l'excellent travail que
nos quelque 260 collaborateurs fournissent quotidiennement
dans des conditions souvent difficiles. Nous avons développé un
projet culturel qui situe Bruxelles et la Belgique sur l'échiquier in-
ternational et qui a permis depasser de 2,3 millions d'euros en re-
cettes propres en 2003 à 7,8 millions en 20 13. La part de la dota-
tion publique dans notre budget est passée de 54 % en 2003 à seu-
lement 32 % aujourd'hui. Grâce à l'augmentation du nombre de
visiteurs (300000 en 200 1, 618 000 en 2013), aux revenus du
shop et au mécénat. La fréquentation en hausse du nombre de visi-
teurs est durable, ils ne sont pas le résultat d'une politique centrée
sur des expos à grand tapage. Nous avons opéré un redéploiement
des collectÏons dans des bâtiments complexes malgré une perte
constante d'effectifs et tout en traversant déjà une première pé-
riode d'économies drastiques de Il ~r,de réduction de 20 Il à
2014."
Archives générales

Karel Velle, directeur des Archives générales du Royaume,
néerlandophone lui aussi, n'aime pas ces amalgames. "Direque
j'ai été surpris d'entendre le deuxième personnage de l'Etat dire
cela est un euphémisme et montre une grande méconnaissance de
nos institutions. 11y a évidemment des problèmes comme partout.
Mais je suis fier de mon institution et de ce qu'on y a fait depuis dix
ans. On vient de lancer notre nouveau site Web, il y a 22 millions
de documents en ligne, on a 10 à 15 km d'archives en plus chaque
année et, comme la loi leprévoit, on en détruit aussi des km par an
qui libèrent des espaces. En dix ans, iln'y a pas eu un incident sur
les 144 000 m' de stockage que nou~ gérons sur toute la Belgique.
On a construit de noupeaux bâtiments. Nous avons déjà dû faire
plus de 20 % d'efforts. Nous n'avons plus aucune marge pour in-
vestir. Je sens la nervosité, mais prenons le temps d'objectiver, de
discuter."
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